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 SEQ CHAPTER \h \r 1Article d’information sur l’Observatoire de Neutrinos de Sudbury et SNOLAB

L'Observatoire de neutrinos de Sudbury (ONS) est un télescope de neutrinos unique. Cette installation, d'une grandeur équivalente à un édifice de dix étages, a été construite à plus de deux kilomètres sous terre, dans la mine Creighton de l'Inco, près de Sudbury, en Ontario. Ses opérations sont assurées par une équipe de quelque 130 scientifiques du Canada, des États-Unis et du Royaume-Uni. Par son emploi d'eau lourde, le détecteur de l'ONS offre des nouveaux moyens de mesurer les particules émises par le Soleil et d'autres objets astrophysiques, et d'en évaluer leurs propriétés.

Pendant de nombreuses années, les théories de génération d'énergie solaire semblaient indiquer que le nombre de neutrinos solaires mesurés par les autres détecteurs souterrains était moins élevé qu'il devait l'être. Les scientifiques avaient donc avancé l'idée que leur connaissance du Soleil était insuffisante ou que les neutrinos, en partant du centre du Soleil, changeaient d'une forme à une autre lors de leur parcours vers la Terre. Les scientifiques de l'ONS ont exploité la capacité du détecteur de mesurer les trois types de neutrinos pour déterminer que les neutrinos solaires se transformaient au fil de leur voyage vers la Terre, apportant ainsi des réponses à des questions sur les propriétés des neutrinos et la génération d'énergie solaire.

Le détecteur de l'ONS est composé de 1 000 tonnes d'eau lourde ultra-pure, renfermée dans un récipient de plastique acrylique (diamètre de 12 mètres) qui est entourée d'eau ordinaire ultra-pure dans une immense cavité ayant un diamètre de 22 mètres et une hauteur de 34 mètres. À l'extérieur du récipient acrylique, on retrouve une sphère géodésique (diamètre de 17 mètres) munie de 9 456 détecteurs lumineux qui décèlent les petits jets de lumière produits par l'arrêt ou la dispersion de neutrinos dans l'eau lourde. Les lueurs sont enregistrées et étudiées afin de fournir des renseignements sur leur raison d'être, les neutrinos. Puisque la fréquence de détection n'est que de dix neutrinos par jour, il faut de nombreuses journées pour obtenir les données qui permettront une analyse complète. Le laboratoire comprend aussi des installations électroniques et informatiques, une salle de commande et des systèmes de purification d'eau lourde et d'eau ordinaire.

Au coût de 73 000 000 $ (canadiens), la construction du laboratoire de l'ONS a duré de 1990 à 1998. Le projet a reçu l'appui financier du Conseil de recherche en sciences naturelles et en génie du Canada, du Conseil national de recherches du Canada, du Fonds du patrimoine du Nord-Ontario, de Industrie, Science et Technologie Canada, de Inco Limitée, du ministère de l’Énergie des États-Unis et du Particle Physics and Astronomy Research Council au Royaume-Uni. L'eau lourde est la propriété d'Énergie atomique du Canada Ltée, une agence fédérale canadienne, en collaboration avec la Ontario Power Generation. L'appui et la collaboration de CVRD-Inco Ltée rend possible l'emplacement souterrain de l'ONS.

Le détecteur de l'ONS fonctionne presque continuellement depuis novembre 1999 quand, après une période de calibrage et d'essai, ses paramètres de fonctionnement finals ont été établis. Les mesures effectuées lors de la phase initiale avec de l'eau lourde pure ont été publiées en 2001 et 2002 et ont montré clairement qu'environ les deux tiers des neutrinos solaires électroniques se transforment en neutrinos de types muon ou tau pendant leur voyage vers la Terre. Cette mutation semble découler du fait que les neutrinos ont une masse finie, découverte qui dépasse le modèle standard actuel des particules élémentaires. Les mesures des trois types de neutrinos concordent fort bien avec les nombres escomptés de neutrinos générés dans le Soleil, ce qui confirme les théories actuelles de la génération d'énergie dans le Soleil.

De plus amples renseignements sont affichés sur le site Web de l'ONS à www.sno.phy.queensu.ca.
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